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COMNUNICATION DU SEC.RETARIAT DU "CENTRAL EXECUTIVE OF THE COMBINED 
FORCES AGAINST D~TEGRATION" CONCERNANT LE TOGO SOUS i\DMINISTRATION 

_ BRITANNIQUE ET LE TOGO SOUS ADMINISTRATION FRANCAISE 

(Distribuee conformement a l'article 24 et a l'article complementaire F 
du reglement interieur du Conseil de tutelle) , 

UNE SOLUTION AUTRE QUE L'INTEGRATION 

Ce sent lea adversaires de 1 'un.ification de la c6te de 1 'Or et du Togo 

qui ont conqu et qui tentent de faire mettre en oeuvre la politique d'inte­

gration, L1union_administrative du Toga et ~e la c6te de l'Or n'a jamais 

fait l'objet de controverses, L'association du Togo et de la C$te de l'Or 

n'a jamais souleve de probleme. 

Le projet d'integration, lui, est contraire au bon sens; en voici lea 

raisons : 

1. Par lui-m@me, le mot "integration" provoque la repulsion. Il implique 

le mepris des caracteres et de la maturite politique de l.a population dont 

on integre ou veut integrer le territoire. .Il donne a entendre qu'un peuple 

superieur sait ce qui convient a m1 peuple inferieur. Integration signifie 

inegalite. Ce mot contient tout ce que l'imperialisme a d 1odieux. C'est 

l'annexion (ou, si vous le preferez, l 1assimilation) d'un territoire par 

I • 

un autre, non par la volonte librement exprimee de la population du territoire 

integre, mais par un ordre dicte d'en haut. 

2. Si elJ.e avait lieu, l'inte~ration preconisee par Nkrumah interdirait 

toute possibilite d 1unir ulterieurement la malheureuae population du Toga 

franqaio a sea freres qui se trouvent de·l'autre c8te de la frontiere. 

L11ntet;ration maintiendrait les iniquiteo et lea injustices d'un syateme qui 

divise arbitrairement un peuple. 

3• Si l'on envisage l'annexion du Togo par morceaux, il est a prevoir que 

lea Franqais .desireront aussi integrer le Togo sous administration frangaiae 

a leurs possessions coloniales. ' 
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Voici ce que "Le Monde 11
, journal franqais qui fait pendant au "London Times", 

organe influent et clairvoyant, a di t a·ur cette question : 

"Si le Togo sous administration britannique est integra a la C8te de 

l'Or, declare ''Le Monde', on imagine fort bien gue cette situation 

~velle puisse about~r a la transfon~~tion du Toga sous administration 

frangaise en unterritoire frangaia d'outre-mer," 

4. L1integration neglige un .principc essentiel, a savoir qu'il est souhaitable, 

et m@me necessaire, de supprimer lea frontieres entre des peuples qui, ethni­

quement, ne font qu'un. 

5· En fait, lea partisans de la politique d 1integration raisonnent ainsi : 
11VOici Une ligne de moindre resistance qU 1 il ·convient d 1 exploiter, • QU 1 importent 

lea principes ? . Qu 1 importent lea exigences de la justice ? . Qu 1importe si des 

familles s'ont separees ? Qu 'importe si des fermes et. des foyers sont divisea ? 

Prenons ce qu 1 il est facile de prendre. . Evitons les negociations avec les 

Frangais, qui seraient difficiles. · Il ne faut pas importuner la France; alliee 

de la Grande-Bretagne." 

6, Les elements reactionnaires du Togo, mus par des forces exterieures, pensent 

da Vantage Et Ce qUe 1 1 OpportUnisrne peUt leUr rapporter personnellement quI a Ce 

qu 111 f~udrai t fa ire dans 1 i inter@t de ·1 1 ensemble du Terri to ire. Ils se · 

preoccu:pent .mains des intESr@ts de leurs enfants et des enfants de leurs enfants 

que ·de leur avantage personnel i'!lliOOdiat. 

L'autre solution 

Lea habi tanto du Toga; preoque sans exception, souhai tent v.i vement une 

solution qui permettra d 1assurer la coexistence pacifique des deux nations. 
' . 

Toutes lea personnes de ban seno desirent une union encore plus etroite entre, 

le peuple de la C$te de l'Or et celui du Toga, 

Par 1 'integration, on ferait droit aux revendicatio'ns d 'une frac~ion de. 
. ' 

la population du .Terri to ire sous tutelle, lea Dogomba·s, lea . Mar:1prusis et lea· 

Kusasis, mais on ferait fi de celles des Ewes. 
L 1 integration est fondee sur de· a motifs eg~tstes, · Elle pro cede de la these 

selon laquelle lea inter@ts de la c8te de l'Or doivent pasoer avant ceux du Toga. 

En d 1atttres termes 1 lorsque lea inter@ts des deux P~Y:s sont incompati'\:>les,.ce sent 

ceux de la c8te de l 'Or qui prevalent. 
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. On n'ignore pas que le C.P.P. a ete infoiime que la c8te de l'Or ne pourrait 

pas acceder a. 1 'autonomic tant que la Grande-Bretagne·ne 'serait pas dechargee de 

ses r(.;sponsabilites au Toga. : Il apparatt aussi que le vif inter~t 1nanifeste 

brusque..nent par lea poli ticiens du c.P.P. est fonde sur des exigences economiq_ues 

plus que ·sur des considerations hwanitaires., Le.projet de la Volta lea obsMe~ 

Si l'on integre le Togo, ce projet peut :@tre mis en oeuvre·sans·trop de compi:L..: 

cations int!o'!rnationales. 

Personne ne voudrait voi~ s'elever·de nouvelles barrierea entre le Togo et 

la c8te ,.de 1 '.Or. Lea craintea d!i la population du Toga septentrional sont· denu6es 

de tout fondcment. 

Associati~n et non-inte~ration 

La solution pratique consistcr·~it a reconJ]a1tre que les dirigeants politiques 
·' ' 

et la population du Toga' ne sont en rien inferieurs a ceux de la C6te de 1 'Or •. · -. 

L'air de superiorite 8V'3C lequel Nl~rumah cherche a imposer l'~ntegration au peuple 

du Toga ne peut que soulever l'antagonisme de ce peuple et tuer en lui tout 
' ' . ' 

sentitaent d'amitie. S'il veut qu'on le_respecte a nouveau, le president a vie 

· du C.P.P. devra faire preuve d'un esprit d'egalit6 et de cooperation, 

Il existe un moyen terme, que pourraicnt accepter les Eues comme les non-Ewes, 

lea habitants du Togo sous administration britannique comme ceux du Toga sous 

administration franqaise. Ce que l'on n 1obtiendra_pas par des ordres, on. 

l'obtiendra par le compromis. 

Ce moyen terme est la fecleratio~. 

L 1 homme poli tique qi\i adopterai t cc cri de guerre obt:J.endrai t une react~on 

spantanee des deux c6tes du Togo. La federation n'effraiera pas les habitants 

du Tago franqais·, dont il rout reconnattre lea inter@ts acquis, tels que la 

connaissance de la langue franqaise, Elle repondra aux aspirations des dirigeants 

poli tiques du ·Toga bri tanniqt:e. Elle permett.ro d 'assurer une association 

etroite entre le Togo et la c6te de l'Or. Elle ne renouvellera pas la division 

des Dagombas :des ll!amprusis et des Kusasis, Les papulations de lange ewee seront 

enfin a nouveau rounies. 

Pour lui-memc e~ pour .l'Organis~tion,des Na~ion~ -Unies, le Premier Ministre 
f . 

de la c8te de l'Or rendra ainsi la tache considerablement plus aisee.. L'ONU 
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6 'est tellement engagee qu' il J.ui. sert:\ plus facile d 'r,lJ.er de 1' a vant q,ue · d 'arr€ter 

l'evolution vera la solution du soi-disan:t,probleme-ies Ewes du Togo. 

L!Organisation des Nations Uzlies'· est ~aisie dE, -:e probleme depuis au moina 

sept ans. Elle a adopte a ce sujet pluaieurs reooJ ll :;fons et decisions. Elle a· 

. indiqu~ la possibilite de. resoudre le :prohleme. Ainli;, l'Assemblee generale des. 

Nations. Unies, a sa neuvieme session, 3 dlt 
If I .lt .l I . • • • qu 1::1 ant donnt) que la majori·t;~ d.e la popuL\ ~ion des deux Terri.toires 

sous tutelle du Togo aspire manifeotr:mr 11.t a 1 'unifi1\ation de ces Territoires, 

toute modification de l'Accorc1 de t'li:l·l~.r>:>ur lE T~£.? sous adm:f.nistration britan~ 

nique affectera necessairement ler!J:!.' ~~rete des habJ..tants du Toso sous adminis­

tration franQaise. 11 

De meme, dans lea documer.ta o:tf'.ic:!..els ou 1 'c;n tt'i . .lUVe la resolution adoptee 

par le Conseil de tutelle a sa deux:i~me session (20 novembre 191~7 au 4 mai 1948), 
,. ' ·. . 

on .peut lire a la page 5 le par~sagri sui vant : 
' 

"Le Conseil de tutelle a conscience que la pct:ttior: de la Conference generale 

des Ewes represente lea aapi;c.tions de. la maj~~ite de la populBtion ewee,, et 

il a constate que lea representants des autorite~ chargees de l'administration 

ont reconnu le point de vue d.u peuple ewe. 

"Le Conseil s 'eat ausai r~nd\'l compte que lea frontieres qui divisent 

actuellement le peuple ew\~ ont provoque de reellea difficultes pour ces 

populations et que cette c\i•rlsion a suscite ch~:t elles du res sentiment". 

A sa neuvieme session, l'A~semblee generale de l'Organisation des Nations Unies 

est allee encore plus loin en aeclarant dans sa resolution A : 

" ••• que l'Assemblee generale_, dans sa resolution 652 (VII) du 20 decembre 1952, 

a c~nsidere, notamment, qu~ la major1t~ de la population des deux Territoires 
. 11 

sous tutelle aspire manife~t~ment a l'unification des deux ~arties du Togo. 

La federation est conforme eux decioions susmentionnees de l'Organiaation 

des Nations Unies. C'eat une mesure qui desarmera l.'op::;>osition active des Togolais. 

Nkrumah, que l'on considere·dana le monde entier, comme le champion du nationalisme 

africnin et de la renaissance de l'Afrique, v3rra encore grandir son autorite. 

On ne le soupqonnera pas de preconiser le funeste agrandissement territorial, centre 

lequel 11 s 1est lui-m~me ele•ie. L'Inde, 1 1Irak, le Bresil et lea nations liberales 

et eprises de liberte seront h•!UN\lsement impresoionneea. 
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Il appara1'tra.ainsi que 1 1opposition a l'integration n'est pas fondee sur 

une antipathie du peuple togolais a l'egard du peuple de la Cote de l'Or. Elle 

est fondee au contraire sur la ferme conviction que le but vise par Nkrumah sera 

plus aisement atteint par le corupromis et la sagesse, Lorsq.ue le Premier Min~stre 

commencera a respecter ~a mentalite, les aspirations et lea sentiments du peuple 

togolais, justice sera rendue aux deux parties et tous lee dirigeants du Togo 

se joindront a ceux de la Cote de 1 10r et lea aideront a atteindre l'autonomie 

et a mettre en oeuvre le projet de la Volta~ Alors, les inter@ts des deux parties 

co!ncideront sans que l'on sacrifie lea una aux autres, 

Ceux qui se sont prononces en faveur de 1 1"integration 11 telle qu'elle est 

preconisee par Nkrumah l'ont fait pour tenter d'en tirer un avantage personnel, 

quand l'occuoion eat benne, , Naio pour taus ceux chez qui liamour du pays n'a pas 

fait place a 1' opportunisme oconomique et au res:iJ.• de proei.ter de l'ascendon poli M. que 

de la Cote de l'Or, le probleme est clair : il s'agit avant tout d'unir les foyers 

et lea fermes, d'unifier le payo, 

L1argent peut acheter bien des chases, mais 11 ne peut acheter lea ideaux 

et lea principes, 

Publie par le Secretariat 

du "Central Executive of the Combined Forces Against Integration, P.O, Box 22,", 

~era, le 24 juillet 1954. 




